


Le gouvernement s’entête à vouloir  
fermer l’Hôtel-Dieu, notre hôpital.  
Il veut fermer ses cliniques externes,  
ses cliniques médicales, son urgence  
et ses salles d’opération.

Notre Hôtel-Dieu est une institution 
vénérable fondée par Jeanne Mance, 
il y a près de 375 ans. Quatre quartiers 
regroupant des dizaines de milliers de 
résidents l’entourent. Il est situé aux 
confins de deux artères commerciales 
majeures et surtout, l’Hôtel-Dieu est 
situé sur le Site patrimonial désigné  
du Mont-Royal créé par le gouvernement 
du Québec en 2005. 

Le vendre est donc impensable.

L’Hôtel-Dieu de Montréal,  
nous l’avons,  
nous le gardons !



Tout en gardant ces missions  
de santé fondamentales  
à l’Hôtel-Dieu, il reste plus  
de la moitié des bâtiments  
et la totalité des terrains qui 
peuvent et doivent servir  
les besoins de la population.  
Tout est sur la table : 
- Des logements communau-

taires et sociaux ; 
- Des espaces pour les besoins 

communautaires et culturels.

Les besoins de la population  
sont criants et cette proposi-
tion citoyenne permettrait de 
répondre à plusieurs d’entre eux. 
Le site de l’Hôtel-Dieu est notre 
dernière chance de développer 
un pôle important de logement 
social et communautaire. C’est 
aussi la seule avenue pour le  
développement et la pérennité 
économique et sociale du quartier.  

L’Institut de la statistique du 
Québec prévoit une augmen-
tation de 17 % de la popula-
tion de Montréal d’ici 20 ans. 
Le gouvernement doit conserver 
l’Hôtel-Dieu, car la population 
aura besoin d’un hôpital situé 
au carrefour de quatre quartiers 
en pleine croissance. S’il ferme 
l’Hôtel-Dieu où trouvera-t-il un 
terrain vacant lorsqu’il faudra, 
dans moins de 10 ans, répondre 
au besoin de la population d’avoir 
un hôpital de proximité ? Il n’y 
a plus de terrain nulle part dans 
ces quartiers.

Un CHSLD public pour nos aîné-es !
Notre réseau manque cruellement 
de places en CHSLD public. 
Depuis trop longtemps, des lits 
de soins d’hôpitaux montréalais 
sont occupés par des patients 
qui devraient être en CHSLD et 
il n’y a plus de place dans nos 
CHSLD publics. Nous avons 
besoin d’au moins 60 lits en 
CHSLD public et l’Hôtel-Dieu a 
les infrastructures nécessaires 
pour répondre à ce besoin.  

Nous exigeons :  
- Que l’Hôtel-Dieu reste à 100 % 

une propriété publique qui 
puisse continuer de profiter  
à l’ensemble de la population ; 

- que l’on conserve les cliniques 
médicales et les cliniques 
externes ;

- que l’on conserve  
les laboratoires ; 

- que l’on conserve les 34 places 
en urgence de l’Hôtel-Dieu  
qui sont vitales pour la popu-
lation et l’ensemble du réseau 
montréalais ; 

- que l’on conserve les salles 
d’opération et qu’on les dédie  
à la chirurgie d’un jour avec  
une vocation suprarégionale ; 

- que l’on installe un CHLSD public 
sur le site de l’Hôtel-Dieu.

NOS SALLES D’OPÉRATION
À Montréal, il y a plus de 22 400 
personnes en attente pour une 
chirurgie d’un jour. Au Québec, 
c’est plus de 58 000. En tenant 
compte de tout type de chirurgie, 
il y a plus de 101 600 personnes 
sur les listes d’attente. Cette 
situation perdure depuis des an-
nées sans qu’il n’y ait de grandes 
améliorations. Perdre l’Hôtel-Dieu, 
c’est nous condamner à devoir 
payer pour nous faire opérer au 
privé ! Fermer ces salles d’opé-
ration, c’est augmenter les listes 
d’attente plutôt que les diminuer.

NOS LABORATOIRES
L’Hôtel-Dieu regroupe actuel-
lement tous les laboratoires 
d’analyse, toutes les salles  
d’investigation médicale : les 
fermer, c’est nous condamner  
à utiliser les compagnies privées  
qui s’enrichissent à nos dépens.

NOS CLINIQUES
Le ministre Barrette cherche des 
lieux pour implanter des supercli-
niques… privées. Ça va coûter 
cher, et pourtant, l’Hôtel-Dieu  
a tout ce qu’il faut maintenant.  
Le gouvernement dit ne pas  
avoir d’argent, une raison de  
plus pour garder nos cliniques  
de l’Hôtel-Dieu.

NOTRE HÔPITAL DE PROXIMITÉ
Le jour, la population de l’arrondis-
sement de Ville-Marie quadruple 
avec les centaines de milliers 
de personnes qui viennent y 
travailler pour atteindre 357 000 
personnes. Elles ont besoin de 
garder un hôpital de proximité tel 
que l’Hôtel-Dieu, elles ont besoin 
de son urgence, ses cliniques, 
ses laboratoires…

NOS FONDS PUBLICS
L’Hôtel-Dieu a été entièrement 
rénové et plus de 50 millions $ 
y ont été investis. Cet hôpital, 
nous l’avons construit et entre
tenu avec des fonds publics.   
Le fermer est un gaspillage,  
le vendre à des intérêts privés 
est impensable, l’Hôtel-Dieu doit 
rester dédié à un usage public  
et communautaire.

NOTRE URGENCE
L’urgence de l’Hôtel-Dieu, avec 
ses 34 places, est moderne et 
efficace. Perdre l’urgence de  
l’Hôtel-Dieu, c’est se condamner  
à aggraver la situation des urgen
ces dans plusieurs hôpitaux.  

Une proposition  
citoyenne pour 
l’avenir de  
l’Hôtel-Dieu !
Nous, citoyennes et citoyens des  
quartiers environnants, avons un  
projet complet, réaliste et surtout  
absolument nécessaire à proposer.

Malgré la construction de deux nouveaux méga-hôpitaux, 
nous allons perdre un accès vital aux soins de santé si 
l’Hôtel-Dieu ferme ses portes. Le ministre de la Santé et 
des Services sociaux, Gaétan Barrette, se dit préoccupé 
par l’accès aux soins de première ligne et aux chirurgies 
de deuxième ligne. C’est exactement le type de soins 
qui sont dispensés à l’Hôtel-Dieu chaque jour.  

Ensemble pour
Garder la vocation de l’Hôtel-Dieu !
Un projet social et communautaire qui revigore le quartier !
Le logement social ! 



Faites savoir à votre député  
que vous tenez à l’Hôtel-Dieu !

Affichez-vous en démontrant  
votre attachement à l’Hôtel-Dieu

Signez la pétition en ligne :  
https://secure.avaaz.org/fr/petition/ 
Coalition_Sauvons_lHotelDieu/?pv=2

Suivez-nous sur notre groupe Facebook :  
https://www.facebook.com/groups/ 
715975691776324/?fref=ts 

Comment appuyer  
la lutte pour  
la sauvegarde  
de l’Hôtel-Dieu ?
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